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ajoutant la fineaiie et la nue dont les enfants des
bois ont le secret.

Dnmont faisait au Nord-Ouest la traite des
pelleteries : il a passé une grande partie de son
existence i, la chasse. C'est un tireur des plus
adroits et un chasseur des plus habiles. La
chasse du buffle est tinijours une expédition pé-

rilleuse et Dumont aimait h en braver les dan-
gers. Il est d'un caractère aventureux, hardi,

brave et prudent. Il ne connaît pas ce que c'est

que d'avoir peur. Avec tout cela, il est honnête,
sincère et loyal.

Il était le chef militaire des Métis, mais il a
été aussi un agitateur politique.

Il a toujours rêvé l'indépendance pour les

enfants du sol de ces contrées. Son ambition
était de fonder une petite république doi~.t il

serait le président. Il était au fond des troubles
qui ont eu lieu en 1869.

En 1874, il formait un gouvernement provi-

soire, et, il préparait déjk le coup de mam qui
a éclaté en 1885. Four mieux atteindre son but,
il est allé lui-même, avec quelques autres,

chercher Riel, qui résidait dans le Montana.
S'il a soufflé l'esprit de révolte, ce n'était pas
pour causer des embarras, ni pour le plaisir de
créer de l'arcitation, mais Gabriel Dumont était

sincfere, il croyait réellement pouvoir obtenir
l'indépendance du Nord-Ouest. Il comptait sur
les difficultés qurj pré.ientaient ces vastes prairies
et sur le conrours (les tribus sauvages poui-

réussir dans l'tccomplissement de son projet.

S'il eût pu compter sur un plus grar 1 i., .uuii

de combatfaits, c'jStait un homme à faire un
coup d'éclat i omnl^^Va8hington et Lafi>vett<<

Il a fait d'iS exploits dans le Nord-Ouv', qui
le rendent légendaire parmi les Sauvages.
Dumont doit avoir une cinquantaine d' inni.''<i

maintenant. . Il est rP3pecté des tribus s^tuvages

et des Métis, b-'s nationaux.
La dernière insurrection a démontré la valeur.

Ils ont combattu en Graves, jusqn'^ ce que, vain-
cus par le nombre ils se soient dispersés.

Comme la seule planche de salut jponr 1m ohefa
des Métis était la fuite, Gabriel Dumont se ré-

fugia dans le Montana, oii il est maintenant
en sûreté.

Le nom de Gabriel Dumont sera respecté dans
l'histoire. Sir John .^^acdonald disait en parle-

ment :
" Gabriel Dumont s'est conduit comme

un brave et il a droit au respect."

Li LiiuT. -Colonel Joa. Ai.pebio Odimit
appartenant il une des plus vieilles familles de
la Province do Québec. Fils de M. Michel
Ouimet. Né à Ste. Rose, Province de Québec,
le 20 mai, 1848. Etudia au séminaire de Ste.
Thérèse de Blainville

; gradua L. L. B. au col-

lège Victoria de Cobourg en 1869. Epousa, le

SO juillet 1874, Thérésa, fille de Alfred LaRoc-
que, de Montréal, et de dame Emélie Borthelet.
Fut reçu avocat en 1870. Il fait partie de l'as-

sociation de Ouimet, Corneillier et Lajoie. Fut
élu député de Laval eu novembre 1873, réélu par
acclamation en 1874, et aux dernières élections

Générales. Il est colonel du 65me bataillon
epuis 1880.

Lk LiituT.-CoLONKL Gdill. Avyqt, avocat, de
Québec, est né le 9 décembre, 1843, k St. Ger-
vais, comté de Bellechasse ; il '•o-^ut son éduca-
tion au collèg» '' otc. Anne do l'Apocatière,
comté de Kami , oska. Il fut éhi député du
comté de Bellechasse le 20 mai 1881.

Le 20 juin, 1882, lors des dernières élections

ffénérales, il eut pour adversaire, toujours dans
e comté de Bellechasse, M. Ernest Pacaud,
mais il sortit victorieux de la lutte, avec une
majorité de 142 voix.

Le député de Bellechasse est comm-xndant
du 9me bataillon des Voltigeurs de Québec.
Bien qu'il n'ait pas reç... !.. 'baptême du feu, il a
su cependant s'attirer l'estii m et le respect de
> lus ceux qui l'or' cc.inup' .dant la campagne
du Nord-Oues', _! n bâta lion no revient pas
avecaui..:;' " '•.ri '

; le ) i autres, il peut du
moins se rai dr . y.z:c^~.' o" d'avoir accompli

on devoir , et àoe titre il a bien méritéde1» pktiii*.

Ll LIIDTINANT-OOLONBL MONTIZAMBÙT Ctt

né k Québec en 1841, du mariage d'Edouard
Louis Montinambert, ex-gref&er en loi du Sénat
et de Dlle Bowen, fille du feu juge en oiief

Bowen. Il reçut une éducation commœiale k
Québec, mais de bonne heure il fît preuve de
uspositions militaires prononcées. Il entra ré-

solument dans le mouvement des volontairw et

servit pendant plusieurs années comme aapi-

taine et adjudant dans l'artillerie de gWBUoa
de Québec.
Quand les batteries A et B furent fonné« en

1871, il fut nommé major dans la battorie B avec
le grade de lieutenant-colonel sous les ordres du
colonel, aujourd'hui général Strange. Lora de
la retraite do ce dernier, il fut fait lieutenant-

colonel et commandant de la batterie B et de I*

citadelle de Québec et se rendit tveo la batterie

à Kingston il y a cinq ans.
Il a été une fois commandant des tfarenra

envoyés il Wimbledon et a été subs^quenunent
attaché pondant plusieurs mois ^ l'arsenal de
Woolwicti comme instructeur d'artillirie.

Le colonel, qui est un excellent ofHder, s
commandé sous le col. Strange lors des émeutes
des journaliers à Québec il y a quelqr.ea années.
Il est marié .'i la fille de feu M. James Oibb,
un riche marchand de Québec. Il entradani le

service )o 8 février 1877 et a été gazette lieute-

nant-colonel le 1er août 1882.

Le Liedt. -Colonel Huqhes, major de Bri-

gade, qui a fait la campagne du Nord-Ouest
avec le 65nie, eut né îi "Trois Rfvières en 1846.

En 1868, il iiliandonna sos étudçs pour s'enrôler

dans le ri>|,'iment de.i zouaves pontificaux. Il

passa deux ans en Italie ; en 1878, il fut nommé
syndic officiel et peu après il se fit admettre au
barreau. En 1880 il était nommé greffier de la

couronne et en 1883 il devint major de brirads
du 6me district. Il est major dans le 6Sm«
depuis 1880.
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